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Pour les enfants de la catéchèse (CM/6e)

L’objectif, en trois étapes, est de faire découvrir aux enfants qu’aujourd’hui encore, Jésus
appelle à le suivre et que chacun est invité à lui répondre librement. 

Les appels dans la vie de tous les jours

• Qui vous appelle chaque jour par votre prénom ? (parents, enseignants, copains, etc.) et
pourquoi ?

• Comment répondez-vous à ces appels ? (Toujours de la même manière ? rapidement ? en
réfléchissant avant ? sans enthousiasme ? par obligation ?) 

Faire découvrir qu’être appelé par quelqu’un, c’est important. Cela signifie qu’on existe bien,
qu’on est vivant, qu’on a de l’importance pour quelqu’un. Une relation (un lien) – même conflic-
tuelle – s’établit entre celui qui appelle et celui qui est appelé.

Jésus appelle ses premiers disciples (Jn 1, 35-51)

Jésus, le Christ, appelle à le suivre recevezvous
Devenezce que
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Jean-Baptiste se trouvait avec deux de ses disciples. Posant son regard sur Jésus qui allait
et venait, il dit : « Voici l’Agneau de Dieu. » Les deux disciples entendirent cette parole, et ils
suivirent Jésus. Celui-ci se retourna, vit qu’ils le suivaient, et leur dit : « Que cherchez-
vous ? » Ils lui répondirent : « Rabbi (c’est-à-dire : Maître), où demeures-tu ? » Il leur dit :
« Venez, et vous verrez. » Ils l’accompagnèrent, ils virent où il demeurait, et ils restèrent
auprès de lui ce jour-là. C’était vers quatre heures du soir.

André, le frère de Simon-Pierre, était l’un des deux disciples qui avaient entendu Jean-
Baptiste et qui avaient suivi Jésus. Il trouve d’abord son frère Simon et lui dit : « Nous avons
trouvé le Messie (autrement dit : le Christ). André amena son frère à Jésus. Jésus posa son
regard sur lui et dit : « Tu es Simon, fils de Jean ; tu t’appelleras Képha » (ce qui veut dire :
pierre). 

Le lendemain, Jésus décida de partir pour la Galilée. Il rencontre Philippe, et lui dit : « Suis-
moi. » (Philippe était de Bethsaïde, comme André et Pierre.)

Philippe rencontre Nathanaël et lui dit : « Celui dont parlent la loi de Moïse et les
Prophètes, nous l’avons trouvé : c’est Jésus fils de Joseph, de Nazareth. » Nathanaël répliqua :
« De Nazareth ! Peut-il sortir de là quelque chose de bon ? » Philippe répond : « Viens, et tu
verras. » Lorsque Jésus voit Nathanaël venir à lui, il déclare : « Voici un véritable fils d’Israël,
un homme qui ne sait pas mentir. » Nathanaël lui demande : « Comment me connais-tu ? »
Jésus lui répond : « Avant que Philippe te parle, quand tu étais sous le figuier, je t’ai vu. »
Nathanaël lui dit : « Rabbi, c’est toi le Fils de Dieu ! C’est toi le roi d’Israël ! » Jésus reprend :
« Je te dis que je t’ai vu sous le figuier, et c’est pour cela que tu crois ! Tu verras des choses
plus grandes encore. » Et il ajoute : « Amen, amen, je vous le dis : vous verrez les cieux
ouverts, avec les anges de Dieu qui montent et descendent au-dessus du Fils de l’homme. »
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Travail du texte :
• Distribuer une copie du texte à chacun.
• Entourer le nom du premier personnage dont parle le texte (Jean-Baptiste).
• Quels sont les noms donnés à Jésus ? (Agneau de Dieu, Messie, Jésus de Nazareth, Rabbi).

Les entourer d’un trait de couleur.
• Souligner les paroles de Jésus. 
• Entourer d’une autre couleur les noms des disciples.
• Qui appelle qui ? Par quelles paroles ?

Faire remarquer :
• Le premier appel vient de Jean-Baptiste : il envoie « les deux disciples » vers Jésus.
• Des appels viennent de Jésus lui-même. Il invite les deux disciples : « Venez et vous verrez » ;

il appelle Simon : « Tu es Simon, fils de Jean » ; puis Philippe : « Suis-moi ».
• D’autres appels viennent « en cascade » : un disciple en appelle un autre. Parce qu’il a

entendu parler de Jésus ou a entendu Jésus lui-même, le disciple ne veut pas garder cette
bonne nouvelle pour lui-même mais il la transmet à un ami, un frère.

• Quelle promesse fait Jésus à Nathanaël ? (« Vous verrez les cieux ouverts… » c’est-à-dire…
plus de barrière, de séparation entre Dieu et nous, les hommes, amis de Jésus ; une vraie
relation de confiance s’établit entre Dieu et nous, entre le Christ et chacun de nous.)

Depuis 2000 ans, Jésus continue d’appeler ; il dit à chacun : « Si tu veux, viens et suis-moi. »

Eléments pour une réflexion avec les enfants
• Chaque baptisé, quel que soit son âge, peut répondre à l’appel du Christ, en essayant de

vivre en chrétien, en ami de Jésus. 
Certains adultes répondent de manière particulière. En connaissez-vous ? (X et Y qui choi-
sissent de se marier à l’Eglise, Yves qui pense à devenir prêtre, Sophie qui s’engage à
Médecins sans frontières, Anne qui part pour une année en Afrique, Isabelle qui se prépare
à être religieuse, etc.). Si on en a la possibilité, faire intervenir des témoins.

• « Si tu veux, viens et suis-moi. »
Et nous, comment comprenons-nous cette parole ? Que nous demande Jésus ? (appelé à le
suivre comme un disciple, à devenir son ami, à écouter la Parole, etc.)
Chacun peut fermer « l’oreille de son cœur », refuser d’écouter l’appel. Personne n’est obligé
de dire à Jésus : « Oui, je veux être ton ami ; oui, je veux essayer de vivre en aimant Dieu le
Père, comme toi, en aimant ceux que je rencontre. »
Chacun choisit sa propre réponse.

Temps de prière
• Inviter les enfants à faire silence, assis en cercle, autour d’une Bible, une bougie allumée…

Leur dire que l’Evangile raconte plusieurs fois l’appel des premiers disciples, tellement c’est
important : c’est le début de l’Eglise, c’est le début de notre histoire de chrétiens. Ecoutons
la lecture du texte de Marc 3, 13-19.

• Faire quelques instants de silence, soutenus éventuellement par une musique adaptée.
Proposer un geste aux enfants : chacun, s’il le veut, peut écrire un mot, une phrase qu’il
adresse à Jésus, le Christ (sur des cartes-lettres ou canson de couleur) et va – tranquille-
ment – le déposer près de la Bible. (Le papier peut être ouvert ou plié, ou déposé à l’en-
vers.) L’enfant peut aussi faire la démarche de déposer le papier sans avoir rien écrit.

• Veiller à la confidentialité.
• Bien préciser que ce que chacun a écrit se passe uniquement entre Jésus le Christ et

lui ; cela ne regarde personne d’autre.

Terminer en disant ensemble le Notre Père, éventuellement gestué, et en reprenant un chant
sur le thème de l’appel du Christ ou de la réponse des disciples. !
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